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 BÉRÉCHITH

de ne pas simplement réagir à son environnement, mais 
agir dessus ;  un être dont les choix et les actes ont par 
conséquent un véritable sens.

Pourquoi une vie physique ?
Une âme est formée dans la matrice des mondes 
supérieurs spirituels, où elle acquiert son identité et sa 
mission particulières. Pour mener cette mission à bien, 
elle est envoyée dans le monde matériel, revêtue dans 
une âme animale et équipée d’un corps. Ici-bas, l’âme 
divine est mise à l’épreuve des besoins et des désirs de 
l’âme animale, contraires (en apparence) à ses 
aspirations. Dans ce monde, la réalité divine est voilée 
par la forte perception de soi du corps et de tout le 
monde matériel. Pourtant c’est précisément dans ce 
champ de bataille où la vérité est dissimulée et où 
l’épreuve est constante que l’âme peut pleinement 
révéler et exprimer son pouvoir divin.

NAHALOT - CE CHABBAT NOUS 
ÉLEVONS LA MÉMOIRE DE:

Question : Pourquoi avoir commencé la Torah par le récit de la création et 
non pas par une Mitsva?  Réponse : Pour révéler à Israël et au monde cette 
vérité fondamentale: D-ieu est le créateur et le maître de tout l'univers. 
L'histoire n’est pas le fruit du hasard.

L’âge de l'univers 
Nos enfants sont troublés par les contradictions entre les leçons du 
professeur de sciences et les affirmations de leur maître au Talmud Torah. 
L'un affirme que la terre a des millions d’années, l’autre, s’en tenant à la 
Tradition qui assigne au monde 5775 années. 
L’esprit de l'enfant est d'une logique implacable: il faut bien que l'un des 
deux ait raison, mais lequel? Le problème de l'âge de la terre n’est pas 
nouveau. La plupart des savants sont d’accord que la terre a des millions 
d'années. Cette estimation a été obtenue par différentes méthodes basées 
sur la radioactivité, l'érosion des rivages marins, les météorites... Mais, 
même si aucune théorie scientifique n’est jamais définitive, ni érigée en 
absolu, chaque découverte recèle une part de vérité. 
La Torah et la science Les affirmations des savants, sont-elles vraiment en 
contradiction avec l'enseignement de la Torah ? On pourrait donner 
l’explication suivante qui ne résout certes pas tous les problèmes, mais qui 
peut néanmoins apaiser certains esprits. Cette solution consiste à dire que 
D-ieu a créé le monde à l'état adulte. En effet, si un reporter-photographe 
s’était présenté cinq minutes après la création du monde et avait pris une 
photo du premier homme, qu’aurait-il vu sur son cliché ?  Un bébé en train 
de siroter son biberon ! Non, un homme mûr de quarante ans. Or, en 
réalité, cet homme n’est âgé que de cinq minutes. De même, si une mission 
scientifique s’était présentée au même moment que le photographe, elle 
aurait déclaré que tel arbre a 150 ans d’âge, et telle roche, des millions 
d’années. Les hommes de sciences, sûrs de leurs méthodes d'investigation, 
auraient raison d’affirmer, que la terre a tant de millions d’années, alors 
qu’en réalité, elle vient à peine d'être créée. La science se base d’après 
l'apparence, et tout son effort porte sur la matière existante, tandis que la 
Torah révélée, se base sur la réalité des faits, tels qu'ils se sont déroulés.

LE MIDRACH
Le mot "Midrach" est habituellement traduit en français par 
"légende", "fable", ou encore "conte". Ces termes sont non 
seulement erronés, mais surtout trompeurs.

Le terme "Midrach" provient de la racine hébraïque "darach" qui 
signifie chercher, quêter. Le Midrach constitue donc une 
explication des versets de la Torah telle que nos Sages nous l'ont 
transmise après en avoir sondé chaque mot, chaque lettre à le 
recherche de leur sens véritable.

Au cours de l'Histoire, les Maîtres de la Torah comprirent que la 
Tradition Orale ne pourrait plus être préservée comme 
auparavant, par la mémoire. Les persécutions et les souffrances 
endurées par le peuple juif assujetti aux Romains, entravaient la 
sérénité des Sages et leur étude. La Loi  Orale, en recourant à une 
formulation elliptique accessible aux seules personnes qui en 
détiendraient les clés. Ils dissimulèrent alors les enseignements 
divins sous l'apparence d'énigmes, de paraboles et de récits 
mystérieux ; incompréhensibles aux profanes, les Midrashim  ne 
pourraient être décryptés que par un cercle restreint d'élèves 
auxquels leurs Maîtres auraient transmis des clés. Quant à ceux 
qui liraient les Midrashim  sans en connaître le codage, ils en 
verraient la signification leur échapper. (hasefer.fr)

Haftarath parachath Berèchith – 
Dieu a besoin d’Israël

Le premier verset de la haftara (Isaïe 42,5 - 43,10) peut servir de 
trait d’union avec la sidra de cette semaine qui nous relate la 
création de l’univers par Hachem. Dans ce verset, en effet, le 
prophète, de son côté, qualifie Hachem de créateur, tout en 
ajoutant une importante précision : Il ne s’est pas borné à une 
création matérielle, mais Il a insufflé dans ses créatures et tout 
particulièrement en l’homme un esprit qui doit l’animer. 
(chiourim.com)
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le Molad sera 
Le Vendredi 20 Octobre 2017

12:12 + 17 part de l’heure

David Abergel Z”L ben Mesoda        28 Tichri - 18 Oct.
La Création du Monde

Événements Hékhal Shalom

COMITÉ DES DAMES D’HÉKHAL SHALOM 
Hafrachat ‘Halla pour les dames

Conférencier Rabbin Ronen Abitbol
Le Mercredi 18 Octobre 2017 à 19h30.

Commandité par Mme Simha Arielle bat Clara 
N’oubliez pas d’apporter un bol pour pétrir votre pâte  

Tous les ingrédients vous seront fournis

KIDDOUCH CHABBAT

Est offerte par: M. Michel Abergel pour la nahala 
de son père David Abergel Z"L ben Mesoda

Séouda Chélichite  

Est offert par: La Communauté Hékhal Shalom

APHORISME DE NOS SAGES 
Il y a deux niveaux dans l’étude de la Torah : 
la Torah de l’esprit et la Torah du cœur. 
L’esprit pense, saisit et comprend  ; le cœur 
ressent. Je suis venu révéler la Torah telle 
qu’el le s’étend au cœur également. 
(fr.chabad.org)
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Le Monde est sa cour
Le Midrach Raba nous raconte qu’une fois, Raban Gamliel, 
Rabbi Yehoshouâ, Rabbi Elâzar ben Âazaria et Rabbi Âkiva 
voyagèrent à Rome: à leur arrivée, ils firent ce discours en 
public: -"Un roi en chair et en os n'accomplit pas les 
ordonnances qu'il décrète, mais par contre, Hashem, ce qu'Il 
dit, il le fait. Parmi la foule se trouvait un juif renégat, après 
le discours, il les aborda et leur dit: «Vos paroles ne sont que 
mensonges! N'avez-vous pas dit que ce qu'ordonne Hashem, 
il le fait Lui-même? Pourquoi ne respecte-t-il pas le Chabbat? 
Vous voyez bien qu'il fait tomber la pluie! Il transporte de 
haut en bas»! Les Rabbins lui répondirent: «Mécréant! Est-ce 
qu'un homme a le droit de transporter dans la cour de sa 
maison le Chabbat?  » -«Oui  », répondit-il. -«Les Cieux et la 
Terre sont la cour d'Hashem, comme il est dit «Son honneur 
remplit toute la terre (Yechâya 6).

De l’eau dans l’espace
«D-ieu fit l’espace, opéra une séparation entre les eaux qui 
sont au-dessous et les eaux qui sont au-dessus, et cela 
demeura ainsi.» 
Le texte de la Torah le déclare dès ses premiers versets: il y a 
de l’eau dans l’espace. En d’autres termes, il y avait de l’eau, 
et celle-ci a été séparée en deux entités distinctes à 
l’intérieur de l’univers !
Il est superflu de préciser que les spécialistes de l’espace ont 
longtemps repoussé cette affirmation: Où pouvait bien être 
conservée cette eau aussi énigmatique qu’invisible?
Comme si cela ne suffisait pas, la Torah, sous la plume des 
Sages du Midrach (textes écrits il y a environ 2000 ans), 
fournissait même des détails supplémentaires : « Il y a plus 
d’eau au-dessus qu’au-dessous…»
Autrement dit, la quantité d’eau contenue dans l’espace est 
supérieure à celle qui se trouve sur le globe terrestre. A la 
lumière de la quantité de liquide contenue dans les océans, 
les mers, les fleuves, les rivières, les étangs ainsi que les 
nappes phréatiques, notre étonnement est décuplé devant 
l’audace d’une telle affirmation.

Le Midrach (Bérechith 
rabba , paracha 4, 2) , va 
encore plus loin et précise 
que «les eaux de l’espace 
sont congelées et se 
maintiennent sous la forme de blocs de glace !» 

Regardons que dit la science aujourd’hui: Voici le résumé d’un 
texte tiré de l’une des plus sérieuses encyclopédies dans le 
domaine de l’espace, L’atlas astronomique de Cambridge : «Le 
30 juin 1908 à 6h du matin, une explosion puissante s’est 
produite en Sibérie centrale dans la région du Toungouska. 
Des témoins oculaires affirment avoir vu un énorme 
météorite quelques instants avant l’explosion. Des gens qui 
se trouvaient à 60km du lieu de l’explosion ont été projetés à 
terre du fait de l’explosion. Des secousses telluriques ont été 
enregistrées en une multitude d’endroits du globe terrestre. 
De l’avis général, ce météorite était un bloc de glace d’un 
poids de 30 000 tonnes. A la suite de cette explosion, c’est 
une énergie équivalente à l’explosion d’une bombe atomique 
de douze mégatonnes qui a été libérée, soit l’équivalent de 12 
millions de tonnes de produit explosif. On peut donc 
imaginer les dégâts qu’aurait occasionnés ce météorite s’il 
était tombé sur une région habitée. La perplexité des 
scientifiques était à son comble. D’où pouvait bien provenir 
ce mystérieux bloc de glace ? Y aurait-il d’autres blocs de 
glace dans l’espace ?!»
Une enquête devait révéler que ce météorite était en fait un 
résidu qui s’était échappé de la queue de la comète «Encke». 
A l’une des extrémités du système solaire, il existe un endroit 
nommé «Le nuage d’Oort » du nom de l’astronome qui l’a 
découvert. Il contient près de 1 000 milliards de comètes. Si 
la glace qui forme ces comètes venait à fondre, elle créerait 
l’équivalent de 1 000 globes terrestres tout entiers 
constitués de liquide.
Voici donc l’une des nombreuses connaissances scientifiques 
contenues dans la Torah que le Créateur a révélée à son 
peuple ;  une preuve de plus de son caractère divin car qui 
pouvait savoir ce qui se passe dans l’espace si ce n’est Celui 
qui l’a créé et qui en connaît les secrets. Une preuve de plus 
qui ne peut que provoquer l’émerveillement!

Les Discussions de Torah
La Torah écrite commence par la lettre ּב «Beth» alors que la 
Torah orale (la Mishna) commence par la lettre ּמ «Mem». 
Nos sages enseignent qu’en unissant les deux lettres, nous 
obtenons le mot  בם  «bam» qu’on retrouve dans le Chémâ  
 védibarta bam» ודברת בם » et donc que seules les 
discussions imprégnées de Torah ont de l’intérêt, et au-delà, 
que tout doit tendre vers la Torah. 
La dernière lettre du séfer Torah est un ל «lamed» qui avec le 
 lev» - le cœur, pour exprimer»   לב  du début, donne le mot בּ
l’idée que la Torah ne peut s’acquérir qu’avec un bon cœur. 
Le Gaon de Vilna ajoute que les lettres du mot «Béréchit» 
correspondent aux 5 grandes qualités que les Bneï Israël se 
doivent de posséder. 

 Confiance       בּ -  בטחון   "
Volonté        ר  -  רצון
Amour          א -  אהבה
 Silence    ש  - שתיקה
Crainte       י   -  יראה
 Torah      ת - תורה

Qu’est-ce que l’âme ? (par Yanki Tauber)
L’âme est la personne, le « soi » qui habite le corps et agit à 
travers lui. Sans l’âme, le corps est comme une ampoule sans 
électricité, un ordinateur sans programme, une combinaison 
spatiale sans astronaute à l’intérieur. Lorsqu’il reçoit l’âme, le 
corps acquiert la vie, la vue et l’ouïe, la pensée et la parole, 
l’intelligence et les émotions, la volonté et le désir, la 
personnalité et l’identité.

Toute chose a une âme
En vérité, ce n’est pas seulement l’être humain, mais toute 
chose créée qui possède une « âme ». Les animaux ont une 
âme, tout comme les plantes et même les objets inanimés. 
Chaque brin d’herbe possède une âme, de même que chaque 
grain de sable. Ce n’est pas seulement la vie, mais également 
l’existence elle-même qui a besoin d’une âme pour la 
maintenir  : une «  étincelle de divinité  » qui l’imprègne 
constamment de réalité et de sens. Une âme n’est pas 
seulement le moteur de la vie ; elle incorpore également le 
pourquoi de l’existence d’une chose, son sens et son objet. 
C’est «  son identité profonde, sa raison d’être. Tout comme 
“l’âme” d’une œuvre musicale est la vision du compositeur 
qui confère vie et énergie aux notes jouées : les sonorités des 
notes sont comme le corps qui exprime la vision et l’émotion 
de l’âme qu’elles recèlent. Chaque âme est l’expression de 
l’intention et de la vision divine dans la création de cette 
créature particulière. »1

Cinq niveaux
Mais c’est l’âme humaine qui est la plus complexe et la plus 
élevée de toutes les âmes. Nos Sages ont dit  : «  Elle est 
appelée de cinq noms  : Nefech (âme),Roua’h (esprit), 
Néchama (souffle), ‘Haya (vie) et Yé’hida (singularité).  »2 
Les Maîtres ‘hassidiques expliquent que ces cinq « noms » de 
l’âme décrivent en fait cinq niveaux ou dimensions de l’âme. 
Nefech est l’âme en tant que moteur de la vie corporelle. 
Roua’h est l’être émotionnel et la « personnalité ». Néchama 
est l’être intellectuel. ‘Haya est l’être suprarationnel, le siège 
de la volonté, du désir, de l’engagement et de la foi. Yé’hida 
évoque l’essence de l’âme  : son unité avec sa source qui est 
l’essence singulière de D.ieu. Car l’essence de l’âme humaine 
est «  littéralement une parcelle de D.ieu d’En-haut  »3, une 
partie de D.ieu en nous, pour ainsi dire.

Deux âmes
Les Maîtres ‘hassidiques parlent de deux âmes distinctes qui 
donnent vie à l’être humain  :  une «  âme animale  » et une 
«  âme divine  ». L’âme animale est mue par son instinct de 
conservation et d’autosatisfaction. En cela, elle ressemble à 
l’âme et à l’être de toutes les autres créatures. Mais nous 
possédons aussi une «  âme divine  », une âme mue par le 
désir de se reconnecter avec sa Source. Notre vie est 
l’histoire de la rivalité et de l’interaction entre ces deux 
âmes, à mesure que nous luttons pour équilibrer et 
réconcilier nos besoins et nos désirs physiques avec nos 
aspirations spirituelles, nos inclinations égocentriques avec 
nos idéaux altruistes. Ces deux âmes ne résident toutefois 
pas « côte à côte » dans le corps :  l’âme divine est revêtue à 
l’intérieur de l’âme animale, tout comme celle-ci est revêtue 
à l’intérieur du corps. Cela signifie que l’âme animale, elle 
aussi, reçoit sa vitalité de la « parcelle de D.ieu d’En-haut » 
qu’elle renferme. Si, en surface, ces deux âmes sont en 
conflit, dans leur essence, elles sont compatibles. 

Le choix
L’essence divine de l’âme humaine est ce qui élève l’être 
humain au-dessus et le distingue de toutes les autres 
créatures, y compris les anges. L’ange est certes plus 
spirituel, mais l’être humain est plus divin. Aucune créature 
ne peut posséder un véritable libre arbitre. Une créature, par 
définition, ne possède que – et consiste seulement en – ce 
que son créateur lui a attribué  ;  là est sa «  nature  », et 
chacune de ses inclinations et de ses actions seront 
déterminées par cette nature. C’est seulement dans l’âme 
humaine que le Créateur a mis de Sa propre essence. L’âme 
humaine est donc le seu l ê t re vér i tab lement 
« supranaturel » (mis à part le Créateur Lui-même), c’est-à-
dire un être qui n’est pas limité par sa propre nature ; un être 
qui a la capacité de se transcender ; un être qui peut choisir 

Rabbin Ronen A. Abitbol
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CE BULLETIN A ÉTÉ COMMANDITÉ PAR:
M. Michel Abergel pour la nahala de son Père David Abergel Z”L. ben Mesoda

Veuillez contacter le bureau au (514) 747-4530
pour la commandite de ce bulletin


